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Les rentrées se succèdent mais rien ne change … 
 
Une rentrée qui s’est effectuée, une nouvelle fois, comme les 
précédentes : avec le même lot de COUACS, d’impréparations, 
de chantiers inachevés, de classes non pourvues d’ensei-
gnants, dans des conditions d’hygiène et de sécurité inaccepta-
bles, … 
Parallèlement, le nouveau Préfet et le nouveau Vice Recteur 
ont fait leur rentrée à coup de « mbiwis », d’autocongratulations 
et de campagne médiatique pour tenter de gommer la dure et 
triste réalité que tout le monde peine à ignorer. D’ailleurs, il fau-
drait que le Vice Recteur et son équipe cessent de faire croire 
que les mesures ministérielles sont réellement mises en place 
dans l’académie : 
Les classes demeurent surchargées alors que tout le départe-
ment est en REP ou REP+ ; ailleurs, dans les écoles de ce dis-
positif, les effectifs tournent autour de 20 élèves par classe. 
Qu’on ne nous dise pas que les CP ou les CE1 sont à douze 
car dans la majorité des cas ce sont des classes (de CP ou de 
CE1) « DUO », c'est-à-dire 2 classes de CP ou de CE1 qui oc-
cupent la même salle de classe ; bonjour le « brouhaha » … 
Dans les cas où ce sont officiellement des CP ou CE1 à douze 
(1 classe de CP avec normalement 12 élèves), en réalité, les 
effectifs dépassent les 14 élèves par classe. 
Sur le site Eduscol, le ministère de l’Education Nationale an-
nonce que « les dédoublements seront étendus aux clas-
ses de grande section de maternelle en éducation prioritai-
re dès la rentrée 2020 » et surtout que « toutes les autres 
classes de grande section, de CP et de CE1 verront progressi-
vement leurs effectifs limités à 24 élèves ». On peut donc com-
mencer à limiter, cher-e-s collègues ! 
La Loi Blanquer a instauré l’obligation scolaire dès 3 ans. Nous 
rencontrions déjà des difficultés à scolariser les enfants à 6 
ans. Le Vice Recteur ne va pas nous faire croire qu’il a réussi à 
scolariser les enfants de 3 ans alors qu’aucune salle de classe 
de maternelle n’est sortie de terre ces dernières années. En 
tout cas, le Vice Recteur a reconnu que seuls 40% des élèves 
de 3 ans sont scolarisés … mais a certainement dû oublier les 
enfants dont les inscriptions ont été volontairement refusées 
par les maires. Il a également annoncé que d’ici 3 à 4 ans tous 
les enfants de 3 ans pourront être scolarisés … Très optimiste 
Monsieur HALBOUT. Au rythme où se font les constructions 
d’écoles, la situation ne sera pas résorbée avant 10 ans … On 
peut déjà conclure que le Vice Recteur fera tout pour disparai-
tre avant 2022 pour ne pas se faire rattraper par sa parole. 

Tragédie à Sada 
 

La FSU Mayotte présente ses condo-

léances et apporte tout son soutien à 

la famille du jeune de 19 ans décédé 

des suites d’une bagarre entre bandes 

aux abords du lycée de Sada. 

Après l’émotion, l’indignation. Il est 

intolérable et insupportable que les 

jeunes de Mayotte aient à subir ou à 

craindre de pareilles violences quand 

ils se rendent à l’école. 

Après l’émotion, ce drame interroge 

sur les difficultés qu’ont certains 

élèves à trouver des affectations dans 

un établissement scolaire, qui plus 

est, proche de leur domicile. Souve-

nons-nous qu’en 2018 lors des évè-

nements du lycée de Kahani, il avait 

été remarqué que la limitation des 

déplacements était souhaitable pour 

arrêter ces phénomènes de violence. 

Le problème de ces difficultés d’af-

fectations nous rappelle aussi que 

tous les établissements scolaires sont 

en sureffectifs ce qui rend l’accueil 

de tous les jeunes d’autant plus pro-

blématique. 

Ce drame s’est produit alors même 

que se tenait à Mtsangabeach, la 

journée d’accueil des nouveaux arri-

vants. Avant que le procureur de la 

République ne parte pour le lycée de 

Sada sur les lieux du drame, il nous 

avait indiqué que Mayotte ne dispose 

pas de centres éducatifs pour les mi-

neurs délinquants. 

Cet énième drame souligne que les 

besoins en moyens humains et maté-

riels et plus globalement la demande 

de plus d’état à l’origine du mouve-

ment social de 2018, sont plus que 

jamais d’actualité à Mayotte. 

La voix des foundis  
Pour défendre vos droits et en conquérir d’autres  

ADHEREZ  

AU SNUipp-FSU  
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En terme de bricolage, l’académie 

de Mayotte est championne de 

France !  
 

Le SNUipp-FSU Mayotte ne restera pas 

sans réaction face à cette propagande qui 

veut faire croire que les choses s’améliorent 

dans le département compte tenu des aug-

mentations des moyens depuis quelques 

mois. Sur les 40 millions d’euros déployés 

depuis 2018, combien de nouvelles salles de 

classe ont-elles été livrées ? Doit on com-

mencer à oublier les engagements soit di-

sant fermes du gouvernement, annoncés en 

mai 2018 ? Il faut le reconnaitre : nos diffé-

rents responsables sont très forts pour faire 

des promesses, établir des projets et des 

plans. Leurs compétences s’arrêtent là parce 

qu’en terme de réalisations c’est ZÉRO 

pointé, notamment par manque de VOLON-

TÉ !!! 
 

Lancé dans un élan hautement populiste, 

tout en rappelant le contexte et la physiono-

mie de nos élèves, le nouveau Vice Recteur 

a suggéré la formation de classe de niveau. 

Une vision extrêmement surprenante car 

aucun cadre de l’Education Nationale n’ose-

rait envisager ce dispositif en France métro-

politaine et dans les autres DOM qui, de 

fait, aboutirait à un système éducatif à deux 

vitesses. 
 

A vrai dire, ce serait injuste de taper unique-

ment sur les représentants de l’Etat ; les élus 

locaux, qui ont une part très importante dans 

l’éducation de nos enfants, ne devraient pas 

se cacher derrière le manque de moyens et/

ou leur incompétence pour fuir leurs respon-

sabilités. C’est certainement d’ailleurs pour 

cela qu’ils répondront tous présents pour 

accueillir la Ministre des Outre-mer et la 

Porte Parole du gouvernement afin de leur 

expliquer que notre misère n’est pas de leur 

faute mais du fait de certains autres …  

PATHÉTHIQUE !!! 

Pour le Vice Recteur, tout va bien … 
 
 Alors que de nombreuses écoles demeu-

rent insalubres avec des personnels de 
mairie non qualifiés et qui n’ont pas le 
matériel nécessaire pour entretenir les 
écoles. Les collègues et les élèves sont 
obligés de travailler dans des écoles in-
salubres, tristes, délabrées, sans maté-
riel …; 

 Alors que les files d’attente des parents 
sont longues dans les cours d’écoles et 
dans les mairies pour une éventuelle ins-
cription de leurs enfants. 

 Alors qu’une grande majorité d’ensei-
gnants se réveille dès 4h du matin pour 
se rendre à l’école non sécurisée ... 

 Alors que les élèves n’ont pas les condi-
tions minimales pour apprendre et s’épa-
nouir (cantines, locaux, personnel peu 
formé pour les élèves en rythmes ...). 

 ... 
 
Non Monsieur le Vice Recteur, nous ne vi-
vons pas dans un monde de bisounours. 
Nous ne cessons de vous alerter et invitons 
les IEN qui se démènent pour faire fonction-
ner leur circonscription à remonter FIDELE-
MENT les informations, notamment sur ce qui 
ne va pas ! 

Contractuels CDI 
 

Le vice rectorat nous a adressé une liste de 13 collè-

gues contractuels à qui un CDI sera proposé. Les au-

tres contractuels qui estiment qu’ils devraient égale-

ment signer un CDI mais plus un CDD et qui ont été 

recrutés en septembre, octobre 2013 doivent contacter 

le SNUipp FSU Mayotte. 

 Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 

Matin 

(9h30-12h) 

Rakotondravelo 

Rivomalala 

Port Said Anssif-

foudine  

Rakotondravelo 

Rivomalala 

Zaidou Ousséni 

Soyiffi Fahardine 

Hamida Youssouffa  

Rakotondravelo 

Rivomalala 

Digo Soultoine 

Chamssidine Crisse  

Port Said Anssif-

foudine 

Digo Soultoine 

Said Moinecha  

Rakotondravelo 

Rivomalala 

Zaidou Ousséni 

Soyiffi Fahardine 

Said Moinecha  
Après-midi 

(13h-15h30) 

Chamssidine Crisse 
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